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Une passionnante histoire d’amour fraternel. Deux personnages qui se détestent 
autant qu’ils s’aiment, se fuient et se recherchent, s’agressent et se protègent. Une 
adolescence traumatisée par la mise au ban de leur père accusé de pédophilie et la 
dominance de leur mère. Leurs relations avec les femmes sont extrêmement 
complexes. 
Tension sexuelle et sociale, frustrations, rancœurs et non-dits étouffants atteindront à la fin leur 
paroxysme salvateur. 
Le style est très fluide, à la manière d’un conteur qui se met à la portée de son auditoire. On est un peu 
agacé par les obsessions sexuelles plutôt racoleuses du début mais l’auteur aborde des sujets beaucoup 
plus forts comme les rapports à la mère, le souvenir du père, les femmes au cœur des préoccupations et 
des attentes et surtout les liens indéfectibles avec le frère, indispensables à la survie. 
Un très bon roman fort en émotions qui méritait bien le prix Strega. 
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